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   Linné  avait  identifié le  Perce-neige  et  

l’avait  placé  dans  la     

         Classe  6      Hexandria                    

sous le binôme :    Galanthus  nivalis,  L. 

              

          Dans la classification de  Linné,  les numéros des dix premières classes correspondent au   

nombre  d’étamines  présentes dans la fleur. 

            La fleur du Perce-neige possède six étamines, c’est pour cela que Linné l’a  placé dans la  

classe 6. 

      Les classifications modernes (Takhtajan 1943, Cronquist 1957) l’avaient placé dans la famille 

des Liliacées. 

      Le Perce-neige et les Narcisses ont avec les Liliacées beaucoup de points communs ; mais ils 

portent à la base de la fleur une partie verte renflée, plus ou moins ovoïde ; c’est l’ovaire dans le-

quel se développeront les graines. Dans les Liliacées, l’ovaire est au centre de la fleur ; chez les 

Amaryllidacées, il est en dessous d’elle.  

      Aujourd’hui les dernières classifications  AD� ont confirmé le Perce-neige dans la famille des  

        Amaryllidacées 

     Ce mois de février nous pouvons observer le Perce-neige de part et d’autre des sentiers de l’es-

pace nature du Lac de Castet.  

   C’est sur la rive gauche du Gave d’Ossau, du village de Béon jusqu’au lac de Castet que se situe 

cette immense station qui augmente chaque année. 

La légende de la neige et du perce-neige 

   Une légende européenne raconte qu’au moment de la distribution des couleurs, la neige est ab-

sente. Arrivée trop tard, elle part à la recherche d’une couleur. Elle demande au ciel de lui donner 

un peu de bleu … Il semble ne pas l’entendre. Elle demande à l’herbe si elle peut lui prêter un peu 

de vert… Pas de réponse. Elle va voir l’églantine, qui ne souhaite pas non plus partager son rose. 

Elle s’adresse aux arbres, aux fleurs, à la terre… Sans plus de succès. Enfin elle rencontre un per-

ce-neige, qui, en penchant tendrement sa tête, lui propose un peu de son blanc.  

          Depuis lors, la neige est d’un blanc immaculé et le perce-neige pousse en sa compagnie. 

En Béarn , Alexis Arette l’appelle : Bergougnouse ; Traùque-neù . 
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